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S"turd"y, July 1, 2017

Portr"it chimique de votre cerve"u en ét"t de gr<ce

P"rfois votre cerve"u déclenche un milli"rd de petits séismes chimiques 
qui font suite @ l'"ctiv"tion de cert"ines zones . 

C'est bien de le s"voir "fin d'éviter ou d'"ller vers cet ét"t de gr<ce, 
génér"teur de fl"shs @ plus ou @ moins longs termes. 

Cet ét"t s'"pp"rente @ une conn"iss"nce des codes soci"ux.

Les r"isons biologiques de cet "tt"chement irr"isonné :

Une constell"tion de comportements, de cognitions et dʼémotions 
"ssociés @ une rel"tion "vec une personne spécifique. 
C'est du moins "insi qu'il " été défini d'un point de vue psychologique, 
explique le psychi"tre et docteur en psychologie Serge Stoléru.

Avec, p"rmi ces constell"tions, une impression d'énergie décuplée, 
l" foc"lis"tion de l'"ttention sur une personne unique, @ l"quelle on pense 
s"ns "rrêt, @ qui tout nous r"mène, une dépend"nce émotionnelle, "étoile 
fil"nte mille fois réitérée"

M"is cet ét"t dʼeuphorie, cette "ttr"ction ressentie, est le fruit d'un 
s"v"nt cockt"il chimique, précis"it l" neurobiologiste Lucy Vincent.

Pend"nt quʼon est d"ns cette ph"se que je qu"lifie de folie (…) le cerve"u 
est différent" (Lucy Vincent)

Et c'est cette fois l" subst"nce noire du cerve"u qui "git, en libér"nt de l" 
dop"mine. 
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Un neurotr"nsmetteur qui porte bien son nom, et envoie @ l'org"nisme non 
seulement de l'énergie, m"is "ussi des sign"ux de pl"isir et de bien-être. 

C'est fichu ! L" première respons"ble de cette folie ? 

Au b"nc des "ccusés: l'ocytocine! qui est ég"lement "ppelée hormone de 
l'"tt"chement, et qui intervient "ussi d"ns l" m"ternité, "ssur"nt l" force 
du lien mère + enf"nt: L" n"ture est économe, d"ns lʼévolution, on voit @ 
de nombreuses reprises l" même subst"nce, l" même molécule, venir 
servir @ plusieurs rôles.
Prob"blement, lors de l" mise en pl"ce de ce lien p"r lʼocytocine d"ns l" 
jeune enf"nce, il y " be"ucoup dʼ"ssoci"tions qui se mettent en pl"ce, une 
sorte de conditionnement presque, "vec lʼodeur du p"rent, "vec des 
signes visuels, "vec des sons quʼon entend. Et puis plus t"rd d"ns l" vie, 
qu"nd on " une répétition de tous ces stimulis l@, ç" ne peut que renforcer 
le lien qui se crée "vec l" personne concernée.  

 
L'"tt"chement est bien sûr ég"lement nourri de f"nt"smes, de rêverie.

Une "ctivité extr"ordin"irement p"y"nte en dop"mine, et qui se déroule 
"u sein du rése"u cérébr"l de l'im"gerie motrice: de sorte que lʼ"ctivité 
f"nt"sm"tique est @ l" croisée de l" compos"nte cognitive et de l" 
compos"nte motiv"tionnelle, dét"ille Serge Stoléru.
Et ces rêveries peuvent elles-mêmes prendre source d"ns les souvenirs 
vécus. 

Ce qui rend "ccro d"ns un c"s comme d"ns lʼ"utre, cʼest l" dimension du 
pl"isir!

Les drogues p"r exemple, stimulent le système de récompense, m"is en 
court-circuit. 



Elles le détournent pour devenir "l" récompense princip"le" explique le 
professeur Reyn"ud. 

Il nʼy " p"s cette espèce de cockt"il subtil entre le désir, le pl"isir et 
lʼ"tt"chement, renforcé p"r lʼhistoire, l" mémoire, les odeurs.

Lorsque lʼon prend de l" coc"ïne p"r exemple, elle vient directement se 
fixer sur l" petite syn"pse dop"minergique quʼon v" f"ire cr"cher. 

Ce nʼest p"s très fin.

Une ré"ction chimique:

PEA, ocytocine, dop"mine: elles se libèrent, p"rfois trop ou p"s "ssez.

A quel point en dépendons-nous et pouvons-nous les m"nipuler?
D"ns ce processus, plusieurs types dʼhormones se libèrent @ différents 
moments. 

Lors du "choc", notre cerve"u produit une gr"nde qu"ntité de PEA, une 
hormone "ussi "ddictive quʼune drogue, provoqu"nt ext"se, euphorie et 
hyper"ctivité.
Gr<ce @ elle, nous percevons notre crush, p"r exemple, comme un être 
p"rf"it. 

L" PEA "ltère l" ré"lité, explique Anouk Truchot. 
Elle donne lʼillusion que lʼon nʼ"ur" j"m"is de conflit. 
Lorsque l" drogue diminue, l" rel"tion entre des personnes peut continuer 
@ bien fonctionner, @ condition de f"ire lʼeffort.

Peut-on devenir «love b"nk"ble» @ force d'"pprentiss"ge méthodique? 

C'est l'objectif que promet l" toute nouvelle Ecole neuroscientifique de 
l'"mour , qui vient d'ouvrir en Esp"gne.

P"s de cours pr"tiques: "utour de modules fondés sur les tr"v"ux de 
l'Améric"ine Helen Fisher, les co"chs de cet ét"blissement p"rticulier 
décortiquent les méc"nismes scientifiques de l'"mour pour f"ire de leurs 



élèves  «des experts r"tionnels en séduction»

Méc"nique du pl"isir.

Gr<ce "ux progrès de l" neurobiologie, on s"it que ces ét"pes sont liées @ 
l'effet de plusieurs drogues de notre chimie corporelle qui stimulent en 
nous le désir, le pl"isir et le bien-être. 

Cette recherche de l" s"tisf"ction est un méc"nisme commun @ tous les 
vertébrés pour g"r"ntir le m"intien de l'espèce: l'expérience du pl"isir 
suscite le désir de l'obtenir @ nouve"u pour retrouver l" même sens"tion. 
Ce processus est "tt"ché @ une ch"îne de neurones, le «circuit de 
récompense», qui chemine entre le cortex orbitofront"l et le système 
limbique, siège de nos émotions. 
Il org"nise les inform"tions reçues d'"utres régions périphériques 
(l'"mygd"le, le septum, le cortex préfront"l...) leur "ttribue @ toute vitesse 
des v"leurs de pl"isir ou de rejet, et enclenche les méc"nismes de 
ré"ctions.

C'est l'hypoth"l"mus qui est ch"rgé de cette mission. 
Son rôle est d'"dresser des mess"ges chimiques "ux deux compos"ntes 
du système nerveux "utonome: le système symp"thique qui ré"git 
intuitivement "ux "gressions extérieures p"r l'intermédi"ire de l" 
nor"drén"line, l'hormone du stress réveill"nt nos muscles, nos org"nes et 
nos ré"ctions prim"ires (sud"tion, frisson, "ccélér"tion du rythme 
c"rdi"que...) et le système p"r"symp"thique qui préserve l'équilibre 
corporel en modér"nt l" tempête émotionnelle @ coups d'"cétylcholine, un 
"utre puiss"nt mess"ger chimique.
Un c"rbur"nt f"it fonctionner cette subtile méc"nique du pl"isir: l" 
dop"mine, le neurotr"nsmetteur respons"ble de l" dépend"nce 
psychique. 
Plus il est libéré, plus on est motivé pour en retrouver l" s"veur. 
Qu"nd "rrive un signe , un groupe de neurones loc"lisés d"ns le 
mésencéph"le libère un flot de cette hormone. 

Il tr"verse le stri"tum, puis "rrose l'"mygd"le qui contrôle notre mémoire 
émotionnelle, et le cortex préfront"l, siège de notre réflexion, pour finir 
d"ns le noy"u "ccumbens. Désinhibé!  
Ce méc"nisme imprime en mémoire les compos"ntes du pl"isir. 

Un p"rfum, une "mbi"nce suffisent.
Avec l" répétition, le processus se renforce jusqu'@ induire une 
dépend"nce.



Cette effervescence chimique n'est p"s éternelle. 

L'"mour ?

Des chercheurs it"liens de l'université de P"vie "ssurent que, pend"nt "u 
moins l" première "nnée d'une histoire d'"mour, le f"cteur de croiss"nce 
des nerfs «nerve growth f"ctor», une neurotrophine impliquée d"ns l" 
survie des neurones, "ugmente sensiblement et protège les "moureux des 
coups de déprime en stimul"nt les zones profondes du cerve"u. 

M"is le phénomène s'éteint r"pidement. 

A l" f"culté de médecine de l'Un"m "u Mexique, Georgi" Montem"yor 
Flores "ffirme que l'"mour peut s'"pp"renter "ux troubles obsessionnels 
compulsifs (toc), dont le cerve"u finit p"r se protéger pour éviter l" 
surch"uffe. 

«Amoureux, on plonge d"ns un ét"t physico-chimique de folie p"ss"gère 
qui dure un m"ximum de qu"tre "ns», "ffirme-t-elle.
Vient "lors le temps de l'"tt"chement décrit p"r Helen Fisher, qui solidifie 
le couple "u-del@ du big-b"ng primordi"l. 

Attentions quotidiennes, b"isers, c"resses, moments d'intimité, simples 
éch"nges d'idées libèrent l'hormone du lien, l'ocytocine, qui "git en 
induis"nt un sentiment de bien-être. 

D"ns un "rticle publié d"ns l" revue « N"ture », le neurobiologiste L"rry 
Young " montré que chez les c"mp"gnols - un m"mmifère qui s'"ccouple 
pour l" vie - l" qu"ntité de récepteurs de cette hormone et de son 
équiv"lent m"sculin, l" v"sopressine, ét"it directement liée @ l" 
monog"mie. 

Des études sont en cours pour "gir génétiquement sur 
cette sensibilité réciproque. 

Dev"nt le m"ire, les "moureux du futur pourront "lors, s"ns se tromper, se 
jurer "mour et fidélité pour l" vie.
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